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velle collaboration avec les
éd i t ions L’Harmat tan ,
huit ans après les Fiers, un
roman se penchant sur
Saint-Outrille-des-Limbes,
seu l v i l l age ( f i c t i f ) de
France à ne pas avoir un
monument aux morts et

isolé du récit national jus-
qu’à la découverte d’un
squelette, Mohamed Bou-
regat nourrit l’espoir de
voir un jour Ellis Island ne
répond plus sur les plan-
ches : « La finalité de la
pièce, ce n’est pas son édi-

Culture

Une pièce de théâtre sur l’exil

Benjamin Gardel
benjamin.gardel@centrefrance.com

L a rencontre d’« une
per sonne qu i a é té
confrontée à ce type

de drame » et les images
« terribles de corps sans
vie sur la plage » ont fait
émerge r en Mohamed
Bouregat l’envie de faire
couler l’encre autour de
cette question : « Qu’est-ce
qui motive un migrant à
quitter son pays quand
deux issues sont possi-
bles : la mort ou la désillu-
sion ? »
Cette interrogation qui

« trottait depuis un bon
bout de temps » dans la
tête de l’auteur et metteur
e n s c è n e b e r r i c h o n
d’adoption traverse Ellis Is-
land ne répond plus, le ti-
tre de sa pièce de théâtre
paru dernièrement aux
éditions L’Harmattan, col-
lection Théâtres. Ou l’his-
toire de la rencontre entre

Maïn, un naufragé amnési-
que, retrouvé échoué sur
une plage entourée de bar-
belés et de murs d’acier, et
Riwan, qui connaît tout de
sa vie, et pour cause : il a
suivi la même trajectoire,
subi la même tragique his-
toire.

« La mort
ou la désillusion »
« La scène peut avoir lieu

en Italie, en Grèce, aux
États-Unis. Elle a lieu nulle
part et partout à la fois, ra-
conte Mohamed Bouregat.
La pièce est un jeu de mi-
roirs entre deux hommes
qui se ressemblent , se
confondent, et à travers
lesquels se dessine le dra-
me perpétuel de l’exilé, à
une époque où les Ellis Is-
land, autrefois porte d’en-
trée pour les Italiens aux
États-Unis et sur la réussi-
te loin de chez soi, sont
devenues inhospitalières ».
« Heureux » de cette nou-

tion, mais bien qu’elle soit
jouée. Mise en scène par
moi ou un autre, tout reste
ouvert. Mon seul souhait
serait que la première ait
lieu à Bourges et pourquoi
pas à la Maison de la Cul-
ture. »

Un projet autour de
la martyre de l’A10
« Parisien de cœur » qui,

suivant sa femme, s’est
établi dans le Cher il y a
une dizaine d’années, Mo-
hamed Bouregat est aussi
un auteur de l’ombre. Son
« gagne-pain » ? Son rôle
de script doctor. Derrière
l’anglicisme se cache la
personne à laquelle une
production fait appel pour
poser un diagnostic sur les
lourdeurs, les incohéren-
ces d’un scénario et pres-
crire des améliorations :
« Le script doctor est un
chaînon méconnu, mais
essent ie l , même si son
nom n’apparaît pas au gé-
nérique de films diffusés à
la télévision ou projetés au
cinéma. »
Mises en scène d’un con-

cert, l’été dernier, à la ca-

thédrale Saint-Étienne de
Bourges, avec l’organiste à
la renommée internationa-
le Olivier Latry, d’une co-
médie musicale, avec Art
& Miz, autour de Notre-
Dame, prévue en mai, au
théâtre Jacques-Cœur…
Mohamed Bouregat multi-
plie les collaborations, et
travaille à d’autres.
« J ’ai actuel lement en

p ro j e t que l que cho s e
autour de la martyre de
l’A10, la petite Inass, dont
le corps a été retrouvé
dans un fossé sur l’auto-
route dans le Loir-et-Cher
en 1987. Je ne peux pas en
dire plus sur le devenir de
ce pro je t , s implement
qu’on ne sera pas dans le
style polar, omniprésent
sur les écrans, avec très
souvent le même fil con-
ducteur. Moi, ce qui m’in-
téresse, ce sont les par-
cours, les h is to i res de
femmes e t d ’hommes.
L’histoire est dramatique,
mais passionnante. » n

èè Pratique. Ellis Island ne répond
plus, éditions L’Harmattan théâtres.
85 pages. 12,50 euros.

Metteur en scène et auteur de l’ombre qui peaufine des
scénarios destinés à la télévision et au cinéma, Mohamed
Bouregat vient d’écrire une pièce de théâtre. Dans Ellis
Island ne répond plus, ce Berruyer d’adoption évoque « le
drame perpétuel de l’exilé ».

AUTEUR. Mohamed Bouregat a écrit la pièce de théâtre Ellis
Island ne répond plus. PHOTO BENJAMIN GARDEL
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INSTITUTION n Depuis février, le département du Cher
dispose d’un comité départemental des services aux
familles (CDSF). Cette instance, définie juridique-
ment en France depuis 2021, a pour objectif de pilo-
ter les politiques liées aux familles. Elle s’est réunie
pour la première fois en fin de semaine dernière.
Parmi ses missions : réfléchir, conseiller, proposer et
suivre toutes les questions en lien avec les services
aux familles ; recueillir des données et émettre des
propositions pour favoriser l’accès des personnes en
difficulté ou en situation d’insertion professionnelle à
des solutions d’accueil pour leurs enfants et coordon-
ner ses membres. « Les services aux familles compor-
tent les modes d’accueil du jeune enfant, les disposi-
t i f s de sou t i en à la parenta l i t é ma i s auss i ,

particularité dans le Cher, les politiques au service
de la jeunesse et l’animation de la vie sociale », dé-
taille Jérémie Audoin, directeur de la Caf du Cher. Il
s’appuie donc sur des réseaux de professionnels pour
mener des actions autour de l’accueil des enfants par
exemple.
Le CDSF est composé de trente-cinq membres titu-
laires. Le préfet en est son président et ses vice-pré-
sidents sont le président du conseil départemental, le
maire de Bourges et le président du conseil d’admi-
nistration de la Caf. Il a également pour rôle de cha-
peauter le schéma départemental des services aux
familles (SDSF), dont celui en cours couvre la pério-
de 2020-2023. Le Cher va également devenir départe-
ment expérimental pour la mise en place d’un comi-
té autour de la protection de l’enfance.

Le Cher a réuni son premier
comité des services aux familles

En bref
SERVICE CIVIQUE n « J’peux pas,
j’ai climat ! »
Dans le cadre d’une mobilisation nationale de tous les
volontaires et salariés d’Unis-Cités sous le thème :
« J’peux pas, j’ai climat ! », les volontaires berruyers
donnent rendez-vous aux intéressés, place des Fresnes,
dans les marais de Bourges, jeudi 6 avril, à partir de
14 heures. Près de quarante volontaires et salariés se
mobiliseront pour les actions suivantes : balade contée
dans les marais, ateliers plantation de graines, quiz…
Avec la participation de Bourges Plus et BioBerry. n

AGRICULTURE n Réunion dans l’Indre
La chambre d’agriculture de l’Indre, labellisée point

accueil installation, organise chaque mois une réunion

d’information pour toutes les personnes qui souhaitent

s’installer en agriculture.

La prochaine réunion aura lieu salle 300, à la chambre

d’agriculture de l’Indre, rue des Ingrains à Château-

roux, vendredi 7 avril, à 9 h 30. n

CMN n Conférence sur Napoléon
Le Centre des monuments nationaux (CMN) organise
une conférence, vendredi 14 avril, à 18 h 15, au palais
Jacques-Cœur à Bourges, salle des festins. Animée par
Roland Narboux, Berruyer d’adoption, ingénieur des
arts et métiers, passionné d’histoire locale ayant rédigé
de nombreux articles et ouvrages sur Bourges, la con-
férence aura pour thème : Napoléon III, l’ami de Bour-
ges. Entrée libre avec présentation du chapeau à la fin
de la conférence. n
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